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Et i:me. pour que cette réparation d'hîonnenr soit entière. il faut
onn venir que les deux confrères Evanturel et Illnot sont richement ap.

provisionnés de culottes, et qu'ils . pourront ci fournir tant et piu a
leur ami Plamondon, si jamais il en a beoin.

M. .Plainondon et ses deux aides-de-camp sont <'n pleine dé'otite: -mal-
heur'euement pour tant d'autres. ils ne sont pas les >euls. Taidis que
m: bienheureux Tnia Marshe.t-ilone ie désole ait coité (le Champlain

.a la vue de M. Turcotte. M. Pouliot se voit éclipsé dans Dorchester
par un jeune commis sortant du bçis (M. Forres/). et vaincu doublement
par M. Il. L. Langevin, que les babitants de Dorclester, il y a quatre
emainels, ne con naissaien t pas.

Une autre candidat lire enf<mrée. c'est celle du pauvre docteur J. G.
Blancelit. au comté de Lévi. Pour cette fois an moins, les électeurs de
Lêvi ont bien fait de ne pas s'enfoner à tout janiais en conliant le soin
de leurs affaires politiques à ln des plus fameux sans-culottes qu'il y ait
encore eu sur notre boule terrestre.

Et M. Dunbar Ross au comté de Beauce. qu'en dites-vous. bon lec-
teur ? Voilà un homme qui s'loigne après avoir mis bas les armes, et
fpis revient à la elarge, nonobstant sa pioiiesse de ne plus se remontrer

sur le champ de baîtaille. Son adversaire est M. Tmelienau, et M. Tas-
ch1ereaul. enl homme très poli. cèd'e le pas à cette rosse et se retire.
Avonez-done avec le Fantasque que lin a été trop générenx. et que l'autre.
ne lest pas assez. Coup le chance après crla si le candidat Chassé n'est
pas éln, faute de M. Tashereau et en dlépit (le M. Ross. C'est bien un
homme commne celui-la qui îmîriterai t qu'on lui fit la chase i

Il v a un renard qu'on ne ehas'era pas bien aisénenit <lu comté de Lot-
tinière c'est .M. .Jolhni (Farrell. Il parait que ce bon geutilliomiimne a
trouvé le moyen de muîîltiplier les voix d'une façon qui i'.st pas (lu tout
miracuience, et qei pa moins de dix-sept cents è1l.eteurs viennent de
tomnber de la lune exprès pour 1. O'Farrell. Si cela continue, les bravés
gens de Lotbinière doi'vent se croiser les bras et laisser faire. Peut-êtte
auront-ils la chance qu'un aventurier (le n'mpiorte a (un n'gre, s'il n'y
en a pas d'autre,) ira u beau matin s'emparer d Lotbinière et mettre
poliment dbhors l'intrus John O'Farrell.

Le Journal de Québec est d'opinion que M. O'Farrel! (lise. Farrell tout
court) a escamoté la majorité des 1700 voix, et cette avancé de sa part
.est ni un mensonge ni une calomnie....jsq'à plus ample informa.

Mais le comté de Lotbinière est un trop beau comté. et les habitants
de Lotbinière sont trop intelligents pour endurer à l'avenir avec patience
le jonc sous lequel le premier rén'gat venu a eu la puissance de l'avilir
depuis quelques aniées.

Néanmoins, les excellents hommes qui peuplent le comté de Lotbinière
étant immobiles domme des termes et ne voultant pas même supplier la
Providence de venir à leur secours, il serait bbu que les âmes charitables
s'occupassent d'eux dans un moment aussi critique, afin de délivrer a
jamais le comté du représentant inconstitutionnel qui y tône avec
amour et stus honte, à la façon de Sancho-Pança.

Il faudfi. donc exécuter un double coup dans l'inte-rêt du bon peuplé:
éreinter pour toujôurs, la cahdidatüté"'de .- i Far.e1 aliàs O'Far-rel,à

4 Lotbinière, et fiï-e dn chassé coinplt dns le çomté de Bep.ce.


